
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Stimuler l’investissement dans la recherche scientifique : 
une mesure importante pour la reprise économique post-

COVID-19 et la préparation aux défis futurs 
 

Mémoire présenté au Comité permanent de la science et de la recherche 
de la Chambre des communes dans le cadre de son étude sur la 

réussite, les difficultés et les débouchés dans les sciences au Canada  
 

Préparé par : 
 

la Société canadienne pour les biosciences moléculaires (SCBM) 





 
 
Mise sur pied en 1957, la Société canadienne pour les biosciences moléculaires (SCBM) est une 
association professionnelle de chercheurs en biochimie, en biologie cellulaire, en biologie 
moléculaire et en génétique. Nos membres sont pour la plupart issus d’universités et 
d’établissements de recherche universitaires de tout le pays, et ce sont les scientifiques qui sont 
responsables de la recherche menée à l’initiative de chercheurs. Leur travail génère de nouvelles 
connaissances qui alimentent l’innovation et les découvertes, et forme la prochaine génération 
de scientifiques qui continueront à innover et à contribuer à notre économie du savoir grâce à des 
possibilités universitaires, industrielles et commerciales. 

 
De concert avec le reste de la communauté scientifique canadienne, nous avons relevé des 
difficultés considérables auxquelles il faut s’attaquer pour assurer la réussite du milieu de la 
science au Canada. Par conséquent, nous demandons des investissements importants et 
soutenus dans la recherche scientifique et axée sur la découverte, afin que nous puissions 
continuer à nous remettre de la pandémie de COVID-19 et à construire un avenir meilleur et plus 
résilient. 

 
 
L’effet d’un soutien continu aux sciences et à la recherche dans le contexte de la pandémie 

 
Alors que le Canada continue de faire face aux défis posés par la pandémie, les recherches 
scientifiques, entreprises par des scientifiques canadiens, ont été une lumière d’espoir dans le 
contexte sombre d’une année difficile. Grâce à une immense collaboration interdisciplinaire et à 
un esprit d’ingéniosité scientifique, la communauté scientifique du Canada, y compris la SCBM, 
a relevé le défi. Par exemple, la présidente actuelle de la SCBM, la Dre Imogen Coe, travaille 
avec ScienceUpFirst, une initiative nationale de scientifiques et de chercheurs, afin de lutter 
contre la désinformation en matière de santé et de transmettre les données scientifiques les plus 
précises aux Canadiens sur de différentes plateformes. 

 
Toutefois, comme la lumière au bout de cette pandémie apparaît chaque jour plus brillante, il est 
vital pour nous de souligner le travail de base qui a donné lieu aux réalisations scientifiques qui 
contribuent à mettre fin à la pandémie, et comment la COVID-19 a modifié le paysage de la 
politique scientifique du Canada, ainsi que celui de nos concurrents. 

 
La campagne de vaccination de pointe du Canada a été soutenue par des vaccins 
révolutionnaires à ARNm – une percée rendue possible par des découvertes issues de la 
recherche fondamentale dans de nombreux laboratoires, grâce aux efforts de recherche 
collaborative d’étudiants chercheurs et de scientifiques chevronnés au cours des 60 dernières 
années. Les chercheurs étudiants, qui sont au cœur de la réussite scientifique, sont essentiels à 
l’avenir de la science au Canada. Il faut donc les appuyer pour qu’ils restent au Canada et qu’ils 
puissent tabler sur nos réussites. Le succès de l’avenir des sciences au Canada repose sur les 
chercheurs de la prochaine génération, qui passent actuellement entre les mailles du filet. 

 
Les répercussions futures et la pertinence des découvertes de la recherche fondamentale sont 
rarement évidentes au moment de la recherche. Elles contribuent plutôt à accroître un ensemble 
de connaissances qui est appuyé et alimenté par des ressources appropriées et des 
investissements continus. L’importance des investissements du gouvernement dans la recherche 
scientifique a été particulièrement mise en évidence l’année dernière, les fonds publics ayant joué 



un rôle essentiel dans le lancement de la recherche, du développement et de la fabrication de 
vaccins, sur la base de décennies de recherche qui ont permis ce bond en avant. La pandémie a 
fait ressortir la nécessité d’appuyer la recherche fondamentale de manière continue et la capacité 
d’appliquer rapidement cette recherche à la résolution de défis nouveaux et émergents, ce qui ne 
serait pas possible sans le travail de base existant. 

 
La nécessité d’accroître le soutien aux sciences et à la recherche : un investissement dans 
notre avenir à long terme 

 
Cette pandémie a donné lieu à des difficultés pour les Canadiens, notamment pour de nombreux 
scientifiques et leurs équipes de recherche, qui ont besoin du financement fédéral pour mener 
des recherches, verser un salaire ainsi qu’attribuer des bourses aux chercheurs de la prochaine 
génération qu’ils forment afin qu’ils puissent faire face à la prochaine crise. Des ressources ont 
rapidement été consacrées aux recherches sur le virus et la lutte contre ses effets. Notre capacité 
à mobiliser rapidement des fonds et des travailleurs qualifiés pour la recherche sur la COVID-19 
nous a aidés à réagir, mais cela s’est fait au détriment d’autres recherches importantes (sur les 
nombreux autres problèmes de santé auxquels les Canadiens sont confrontés, comme le diabète 
et le cancer) qui ont connu un ralentissement. Le milieu de la recherche au Canada s’inquiète 
maintenant des effets négatifs que la pandémie pourrait avoir sur la santé des Canadiens en 
raison de ces lacunes à l’égard de certaines recherches. La pandémie a mis en évidence la 
nécessité de disposer d’une communauté scientifique suffisamment financée de façon durable 
pour lui permettre d’appuyer les chercheurs de la prochaine génération à long terme dans une 
vaste gamme de domaines. Il convient de noter que les contributions versées aux étudiants et 
aux stagiaires, qui proviennent généralement des subventions de recherche versées aux 
chercheurs, n’ont pas augmenté depuis deux décennies. 

 
Le XXIe siècle a été ponctué de changements radicaux, les changements climatiques en étant la 
preuve la plus évidente. Des inondations soudaines aux incendies de forêt de plus en plus 
dévastateurs, la crise climatique est devenue une menace majeure pour notre avenir économique 
et écologique commun. Résoudre cette crise sera l’un des grands défis de notre vie, et investir 
dans la science est la clé pour y parvenir. De la production d’énergie renouvelable à grande 
échelle au captage et au stockage du carbone, les innovations scientifiques, qui commencent 
toujours par la recherche fondamentale, peuvent ouvrir la voie à un avenir climatique sûr – mais 
seulement si des investissements sont réalisés pour exploiter ce potentiel. 



 
 

 

Les alliés et les concurrents du Canada ont pris note de ces leçons tirées de la pandémie, des 
enjeux et des nouvelles réalités de la politique scientifique, et les engagements de la nouvelle 
administration Biden en sont la meilleure illustration. La première demande de budget du nouveau 
président au Congrès témoigne du programme vaste, audacieux et ambitieux de son 
administration en matière de science et de recherche : il propose une augmentation de 10 % 
(4,4 milliards de dollars américains) du financement de la recherche fondamentale, une 
augmentation de 21 % (11 milliards de dollars américains) du budget des National Institutes of 
Health (NIH) et une augmentation de 16 % du budget de la National Science Foundation pour 
développer ses programmes d’éducation et de formation de la main-d’œuvre et appuyer la 
prochaine génération de talents scientifiques[1]. Les États-Unis sont l’un des nombreux pays 
ayant choisi de se tourner vers les sciences et la recherche pour se remettre de la pandémie, et 
ayant assorti cette démarche d’un financement adéquat. 

 
Par ailleurs, des milliards de dollars de nouveaux investissements ont effectivement afflué dans 
le secteur canadien de la biotechnologie et des sciences de la vie ces derniers temps, notamment 
par l’entremise d’engagements pris dans le cadre du budget fédéral de 2021. Toutefois, « bien 
que les investissements affluent, le chaînon manquant n’est pas l’argent mais le talent... Le 
Canada n’est tout simplement pas en mesure de développer, de recruter et de retenir 
suffisamment de talents supérieurs pour tirer parti de ces nouveaux investissements. Nous 

 
1 https://www.science.org/content/article/biden-seeks-big-increases-science-budgets  
 
 
 

 
Pourquoi financer les sciences? Les investissements dans les sciences et la 
recherche conduisent à ce qui suit : 

 
Des Canadiens en meilleure santé, grâce à la création d’un nouveau savoir par la 
recherche fondamentale et la recherche appliquée et à une meilleure compréhension de 
nous-mêmes, de notre santé, de notre biologie et des raisons pour lesquelles les choses 
vont parfois mal. 

 
Des Canadiens en meilleure santé, grâce à la découverte de nouveaux traitements et 
thérapies, ainsi que de nouveaux vaccins, ce qui a été mis en évidence par la pandémie. 

 
Plus d’emplois pour les Canadiens employés et plus de carrières de haute qualité dans 
divers domaines, la grande majorité des chercheurs étant formés au sein d’équipes de 
recherche scientifique universitaires financées par des fonds de recherche qui 
proviennent du fédéral. 

 
Un Canada plus compétitif, capable d’attirer les investissements de l’industrie et d’appuyer 
la commercialisation des nouvelles découvertes. 

 
Un meilleur niveau de vie et une meilleure qualité de vie, car l’investissement dans le 
capital humain contribue à soutenir et à maintenir notre niveau de vie et notre qualité de 
vie élevés. 
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devons identifier, former et conquérir une nouvelle génération de dirigeants et de scientifiques 
spécialisés capables de transformer ces jeunes entreprises prometteuses en chefs de file 
mondiaux »[2]. Nous devons soutenir les nouveaux et jeunes chercheurs novateurs dans une 
mesure qui leur permettra d’aspirer à une carrière à long terme dans le domaine des sciences et 
de l’innovation au Canada. 

 
La nouvelle stratégie du gouvernement en matière de bioproduction et de sciences de la vie est 
un pas dans la bonne direction, puisqu’elle met l’accent sur l’infrastructure des biosciences en 
renforçant les capacités de recherche des établissements d’enseignement supérieur et des 
hôpitaux, en créant des fonds d’investissement pour l’industrie afin de développer les entreprises 
de biosciences et en appuyant les agences scientifiques nationales. Cependant, il est essentiel 
que toute stratégie gouvernementale se concentre sur l’obstacle majeur suivant pour le secteur : 
le manque de soutien aux talents scientifiques de prochaine génération entraîne une pénurie de 
compétences, ce qui est incroyablement problématique pour un secteur aussi hautement qualifié. 

 
2 https://www.marsdd.com/news/canadas-biotech-and-life-sciences-sector-needs-an-infusion-of-talent-to-scale/  
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Comme la pandémie l’a mis en évidence, le besoin d’une main-d’œuvre hautement qualifiée en 
biosciences, particulièrement dans les domaines de l’épidémiologie, de la virologie, du 
développement de vaccins, de la santé publique et de l’innovation pharmaceutique, est plus 
important que jamais, et il faut que le gouvernement prenne des mesures pour que suffisamment 
de Canadiens soient qualifiés pour répondre aux besoins de ce secteur en pleine croissance. 
 

RECOMMANDATIONS 
 
Dans le but de pouvoir relever adéquatement ces défis, nous formulons les recommandations 
suivantes pour que le gouvernement s’engage à financer suffisamment les scientifiques et les 
chercheurs les plus brillants au Canada, notamment : 

Recommandation 1: Que le gouvernement augmente considérablement, soit de 25 %, ses 
investissements dans la science et la recherche axée sur la découverte En 2017, le groupe 
d’experts de l’Examen du soutien fédéral aux sciences, soit l’examen le plus complet du soutien 
que le gouvernement fédéral apporte à la science fondamentale depuis 40 ans, est arrivé à ce 
pourcentage. 
 
Recommandation 2 : Que le gouvernement augmente ses investissements dans la formation de 
la prochaine génération de scientifiques pour qu’ils atteignent 140 millions de dollars 
supplémentaires par an pendant 4 ans (ce qui représente une augmentation de 35 millions de 
dollars par an). 
 
Recommandation 3 : Que le gouvernement augmente ses investissements dans le Fonds de 
soutien à la recherche pendant 4 ans pour qu’ils se chiffrent à 478 millions de dollars 
supplémentaires afin d’aider les établissements de partout au Canada à appuyer leurs chercheurs 
de la manière la plus efficace et efficiente possible. 
 
Recommandation 4 : Que le gouvernement augmente ses investissements pour soutenir la 
recherche fondamentale initiée par les chercheurs aux IRSC, au CRSNG et au CRSH en 
augmentant les investissements dans les conseils subventionnaires. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

[1] https://www.sciencemag.org/news/2021/05/biden-seeks-big-increases-science-budgets. 
 

[2] https://www.marsdd.com/news/canadas-biotech-and-life-sciences-sector-needs-an-infusion-
de talent à l’échelle/. 

 
[3] https://www.cca-reports.ca/wp-content/uploads/2021/05/Powering-Discovery-Full-
Report- FR_DIGITAL_FINAL.pdf. 
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